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Un laboratoire

sciences de l'éducat ion

La petite enfance est un domai­
ne qui Intëresse de plus en plus
les chercheur-e-s en sci.ences de
l 'éducat ion à l'UQAR. Le nouveau
laboratoire permettra par exemple
de développer des projets de re-
cherche sur la relation éducative
adultes-enfants, sur l' imp~t de
la garderie dans le ~velopement

de l'enfant, sur de nouveaux modè­
les d'intervention. Qui n'a pas
déjà entendu dire que les premiè­
res a1nées de la vie sont les plus
import antes dans le développement _
d'une personne!

Suzanne Trentllay ajoute qu'au­
cun enfant impliqué dans les re­
che r ches ne le sera sans le con­
sent emen t de ses parents.

Pour l es étudiantes et étu­
di ant s en sciences de l'éducation,
l a crëat I on de ce nouveau labora­
toi r e , implanté à l'intérieur
d' une garderie située elle-même
su r le campus, représente un atout
indiscut abl e pour acquérir une
fo r mat ion dans laquelle la théorie
et la réal i t é concrète cheminent
conj oi ntement.

pied cesurcampus pour mettre
laboratoire."

ILa Garderie populaire de Ri­
mouski, actuellement en construc-
tion au nord-est de l'Université,
aura dans ses locaux un laboratoi-
re de recherche en sciences de
l'éducation. En effet, le Conseil
d'administration de l'UQAR a auto­
risé l'aménagement d'un tel labo­
ratoire, en fournissant 50 000 $
pour sa réalisation.

Le laboratoire sera composé
d'un local de jeu pour les en­
fants, et de deux salles d'obser­
vation adjacentes. les murs de ce
local devront être parfaitement
insonorisés et seront ITIJnis, sur
deux cOtés, de fenêtres unidirec­
tionnelles, facilitant l'observa­
tion des comportements et attitu-

des. \

Un protocole d'entente entre la ­
Garderie et l'Université sera si­
gné, permet tant aJX ëtudi antes et
étudiants en sciences de l'éduca­
tion de faire des stages de forma­
tion pratique- à la Garderie.

"La question da la petite en­
fance sera une préoccupation so­
ciale fort importante dans les
prochaines années, explique Mme
Suzanne - Tremblay, directrice du
Module "préscolaire-primaire" et
professeure en sciences de l'édu­
cat ion à l' UQAR • D' ai lIeurs, le
premier ministre Mulroney vient de
promettre qu'un système national
de garde d'enfants sera bientôt
organisé au Cenada, A l'UQAR,
l'idée d'un laboratoire en scien­
ces de l'éducation date déjà de
1970. Nous profitons de la cons­
truction de la garderie sur le
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Monsieur Guy Massicotte
demande un renouvellement
de mandat pour deux ans

Convention
collective
des professeurs

Monsieur Guy Massicotte solli­
cite un deuxième - mandat au poste
de recteur de l'Université du Qué­
bec à Rimouski. Celui-ci exclut
cependant la perspective d'un man­
dat complet de cinq alS; il sou­
haite poursuivre ses fonctions
ectuel l es sur l.I1e période de deux
ans.

Devant le Conseil d'administra­
tion de l' UQAR , le lundi 2 mars,
M. Massicotte a fait un bilan des
cinq dernières mnées. Il a af­
firmé que l'UQAR avait bien tiré
son épingle du jeu, en dépit des
nombreuses compressions budgétai­
res qui ont affligé les universi­
tés québécoises. Il a rappelé par
exemple la création de nouveaux
programmes aux études supérieures,
les subventions de recherche im­
portantes en ressources maritimes
et en océanographie, les projets
de construction, la stBlilisation
des clientèles, le meilleur enra­
cinement de l'Université dans le
milieu, la restructuration dans le
sens de la gestion participative.
"J'ai l'impression, dit-il, d'a­
voir contribué à tout cela, et
aussi, d'avoir joué un ~le signi­
ficati f dans l'implantation de
l'Institut Maurice-Larnontagne et
dans la fondation du Centre de
recherche en ressources maritimes
du Québec."

6-6-4 vs 4-4-4
La Commission des études de

l 'lJQAR ét ai t jusqu'à maintenant
formée de quatre professeurs, qua­
tre étudiants et quatre adminis­
trateurs • La nouvelle convent ion
collective des professeurs prévoit
une nouvelle composition: six
professeurs, six étudiants et qua~

tre administrateurs. Tant l'admi­
nistration que les professeurs
croyaient que cette composition
serait bien accueillie par les
étudiants. A la réunion du Con­
seil d'administration toutefois,
les représentants étudiants ont
fait savoir qu'ils n'étaient pas
en faveur de cette nouvelle répar­
tition. La composition "4-4-4"
leur semble plus représentative

Si le secteur des sciences de
la mer a connu lI1e expansion im­
port ante ces dernières années,
monsieur Massicotte souhaiterait
maintenant que le domaine du "dé­
veloppement régional" connaisse un
essor semblable. C'est d'ailleurs
la principale raison qui le motive
à solliciter un nouveau mandat de
deux années; il veut faire avancer
et promouvoir certains projets re­
liés au développement régional:
les projets de doctorat en déve­
loppement régional et de maîtrise
en géographie, le développement de
la "collaboration Université/Mi­
lieu", et la poursuite de quelques
~tivités et interventions concrè­
tes dans le milieu régional.

Monsieur Massicotte travaille à
l'UQAR depuis quinze alS. Il a
enseigné en histoire pendant trois
ms et demi, et a ensuite contri­
bué au développement de l'Univer­
sité à travers diverses fonctions
administratives. C'est en 1982
qu'il devenait recteur.

Au cours des prochaines semai­
nes, un comité formé de cinq per­
sonnes entreprendra une consulta­
tion auprès des professeurs, des
cadres ainsi <J.Ie des membres du
Conseil d'administration et de la
Commission des études afin d'étu­
dier la demande de renouvellement
du mandat de monsieur Massicotte.

des t rois blocs en présence, et
surtout, ils est iment qu' i 1 sera
difficile, dans une petite univer­
sité, de combler les six postes
réservés aJX ét udi ents , Ils au­
raient aimé maintenir le statu quo
en attendant de trouver une solu­
tion au problème de représentati­
vité des étudiants.

L'administration et les profes­
seurs ont d'abord signalé qu'il
n'était pas du ressort du Conseil
d'administration d'intervenir dans
la négociation d'une convention
entre l'Université et les profes­
seurs. Ensuite, ils ont précisé
qu'ils étaient prêts à s'asseoir
pour trouver des moyens d' amélio-

L'administration de l'Universi­
té et le Syndicat des professeurs
de l'UQAR (section des profes­
seurs) signaient, le 3 mars der-
nier, une nouvelle convention col­
lective de travail des profes­
seurs, qui sera en vigueur jus­
qu'au 28 février 1989. Les prin­
cipales modifications, par rapport
à la convention précédente, sont:

- une plus grande wtonomie des
directeurs d'unités administra­
tives (modules, départements et
comités de programme);

- la Commission des études sera
désormais composée de 4 cadres,
6 étudiants et 6 prof'easeur-sj

l'ajout de trois postes de pro­
fesseurs réguliers durant les
trois prochaines alnées;

- des modifications concernant la
rémunération durant les congés
sabbatiques et les congés de
perfectionnement;

- la majoration des échelles de
traitement, selon la politique
gouvernementale;

- la création d'un comité sur la
santé et la sécurité au travail,
et d'un comité d'étude sur un
éventuel programme de retraite
anticipée.

rer la participation étudiante aux
instances de l'Université et que
la nouvelle composition de la Com­
mission des études serait sans
doute favorable aux étudiants.

Conclusion à ce débat: la Com­
mission des études sera composée
de 16 personnes, et des efforts
seront faits pour susciter une
meilleure participation étudiante.
Les étudiants auraient cependant
préféré, par principe, suspendre
la signature de la convention col­
lective des professeurs (prévue
pour le lendemain), en at tendant
de trouver une solution d'un com-
mun accord à ce problème.
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Stationnement
Selon une étude effectuée par

le Service des terrains et bâti­
ments, il en coûterait 370 000 $
pour faire le drainage et le pava­
ge des stationnements à l'ouest du
campus. On se souviendra que la
direction de l'Université avait
reçu des demandes de' la part des
usagers pour malyser la possibi­
lité d'asphalter cette aire de 400
stationnements; le terrain a ten­
dance à devenir cBloteux et mal-
propre à certaines périodes de
l'année.

A la réunion du Conseil, plu­
sieurs questions ,ont été posées:
le personnel et les étudiants
sont-ils prêts à assumer ces coots
élevés sur une période de cinq
MS? Faudra-t-il en venir à la
barrière payante et au remorquage
de voitures? De telles solutions,
selon le recteur Guy Massicotte,
seraient "contraires à notre ap­
proche d'accessibilité de la popu­
lation". De plus, souligne la
professeure Suzanne Tremblay, plu­
sieurs employés et étudiants sont

LConférences__-
L'écrivaine Yolande Villemaire,

auteure, entre autres titres, de
"La vie en prose" et de "La cons­
tellation du cygne", donnera une
conférence à la salle principale
du Laboratoire d'océanologie de
Rimouski, sur le campus de l'UQAR,
le lundi 16 mars, à 20 h. Le ti­
tre de sa conférence est: "Ma
langue aux chats: la question de
la langue". L'activité est orga­
nisée par la Maîtrise en études
littéraires et le Département de
lettres. Bienvenue à tous!

•
"Quel sera le rô Ie des feRl1les

dans les temps qui viennent?"
C'est le titre de la conférence de
M. Melki Tsedek, conseiller pour
la Cité d'or universelle (organis­
me à but non lucratif dont le rOle
est d'essayer de comprendre cer­
tains problèmes internationaux:
les guerres; le développement éco­
nomique, la situation des femnes ,

obligés de prendre leur voiture,
en raison de la . déficience des
moyens de transport en commun.
"Il ne faudrait pas les pénali­
ser". Malheureusement, explique
le vice-recteur Bertrand Maheux,
l'Université n'a pas dans son bud­
get d'argent pour asphalter le
stationnement et il semble que les
gouvernements ne soient pas très
généreux pour de tels projets.

Le professeur Jacques Roy a
suggéré une solution qui epparaft
beaucoup moins coûteuse , Il ",s ' a-
girait de trouver, en consultant
les géomorphologues de l'Universi­
té, l'arr angement de terre et de
cailloux qui permettrait le meil­
leur écoulement des eaux. Cette
solution ne serait pas parfaite,
mais limiterait les inconvénients
d'un terrain non asphalté à quel­
ques semaines par S"lnée. C'est
cette alternative qui sera analy-
sée au cours des prochaines semai­
nes. Le pavage du terrain est
présentement hors de question.

'et c . ). Cette conférence aura lieu
au local E-120, le lundi 9 mars,
de 12 h à 13 h. Bienvenue à tou­
tes les personnes intéressées.

• Cinéma

Le jeudi 12 mars, "Ma ciné •••
mon bla bla" présente, au café
l'Auriculaire, à compter de
19 h 30, plusieurs films d' anima­
tion de l'Office national du film:
"Le cadre" , "Chants et danses du
monde inanimé: le métro", "Op
hop" et Souvenirs de guerre"
(Pierre Hébert), "Concerto grosso
modo" (François Aubry), "Fluxes"
(Arthur Lipsett), "Histoire de
perles" (Ishu Pat.e l ) , "L 'homme
multiplié" (Georges Dufaux et
Claude Godbout), "Kaspar" (Stefan
Anastasiu), "Livraison spéciale"
(John Weldon et Eunice Macaulay),
"Pourquoi moi?" (Ja1et Perlman et
Derek Lamb), et "Street Musique"
(Ryan Larkin).

• Deux chargées de cours de
l 'UQAR ont obtenu une réponse po-
sitive à leur demande de perfec­
tionnement pour 1987-1988, tel que
convenu dans leur convention col­
lective. Normande Babin pourra
terminer son mémoire de mattrise
en éducation, sur les pratiques
pédagogiques en rapport avec l'in­
troduction de l'ordinateur dans
les classes d'enfants. Thérèse
Fortier, chargée de cours en a1i­
mation, pourra suivre, à Chicago,
un atelier intensi f sur "l' inté­
gration du focusing", une méthode
qui permet d'être davantage à
l'écoute de son organisme face à
différents problèmes.

• Le Conseil a accepté l'offre
de démission de monsieur Elllftanuei
Garon au poste de directeur dës
programmes d'études avancées en
affaires maritimes. Monsieur Ga­
ron conserve ses fonctions de pro­
fesseurs au Département d'économie
et de gestion. Un remplaçant à la
direction des programmes en affai­
res maritimes devrait être nommé
au cours des prochaines semaines.
~ntre-temps, c'est M. Jean Ferron,
doyen des études avancées, qui
assume cette responsabilité.

• L'opération "Budget 1987-1988"
se mettra en branle au cours du
mois de mars. Chaque responsable
d'unité administrative aura donc à
présenter au Comité du budget ses
prévisions budgétaires et les pro­
jets aYa1t une incidence économi­
que pour la prochaine année uni­
versitaire.

• Un comité a été mis en plac e
pour étudier les hypothèses d 'amé-
nagement des laboratoires de
sciences et d'informatique . Une
étape de consultation des princi­
paux intervenants est prévue.

• M. Ronald Plante, professeur du
Départe,ment d'économie et de ges-
tion, arrive d'un séjour au Came­
roun, en tant que membre d'un con­
sortium québécois (entreprises et
universités) qui envisage de s'im­
pliquer dans un important program­
me de développement scolaire dans
ce pays africain. L'ACDI supervi­
se cette mission. Nous y revien­
drons.
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Concours des "Talents" pour souligner la partici­
pation de quelques étudiant-e-s de l'UQAR. Partici­
pez en grand nombre; vous n'êtes pas obligé-e de
pl er 1Il nom à toutes les catégories pour faire
p venir votre bulletin de participation. Le dévoi­
1 nt se fera lors de la soirée ''Les talents de
l'lJQAR" le mercredi 18 mars.

....-- _-_.

Nom et prénom

4. L'étudiante qui vous semble
toujours de bonne humeur
(bout 'en train)

5. Personnalité UQAR 1987:
l'étudiant le plus repré­
sentatif des étudiants tant
au niveau académique que
social

6. Personnalité UQAR 1987:
l'étudiante la plus repré­
sentative des étudiants
tant au niveau académique
q4B social

Déposez vos billets dans les bottes prévues ~ cet
effet au Baromètre (E-120) entre 16 h et 23 h. Date
de 'cl ot ur e : 10 mars 1987 à 23 h, Règlements affi- X
chés sur la botte de scrutin.

~-~----~------------------------------

--------------------------------------------1Les talents de IIUQAR

1. Le prince charmant de l'UQAR
(1986-1987)

2. L cendrillon de l'UQAR
(198~-1987)

3. L'l§tudiant qui vous semble
toujours de bonne humeur
(bout' n train)

Catl§gories

-----
1
1

1

Dinonga C.V.E.

Avis aux étudiants de l'UQAR

Les 18, 19 et 20 mars pro­
chains, l'Université ÔJ Québec à
Chicoutimi organise un colloque
sur le rOle de l'éducation dans le
développement international.

•Des cours de conversation fran-
çaise sont offerts aux personnes
de langues' étrangères désirant
faciliter et améliorer leur commu­
nication orale. Vous connaissez
des personnes désirant converser
plus facilement en français: en­
couragez-les. Les cours sont of­
ferts gratuitement par le Comité
alphabétisation Bas-St-Laurent.
Pour plus de renseignements: Ré­
jeanne Whittom (723-4326) ou Mi­
cheline St-Pierre (724-6794).

Il Y aura présentation d'un
diaporama sur Haïti au Salon du
personnel, le merërëdi 11 mars à
11 h 30.

Bienvenue à tousi

Dans le cadre de la Semaine
canadienne du cancer, une journée
de la Jonquille est organisée à
l'intérieur du grand Rimouski.

Nous aurions besoin de 4 ou 5
bénévoles pour faire la promotion

La Commission de Vie ltudiante
(C•V•E.) dispose d'un budget pou­
vant être utilisé pour subvention­
ner des projets d'étudiants (orga­
nisme, association, regroupement
d'étudiants ou individus). Ces
subventions sont réservées pour
des activités parascolaires. Les
formulaires de demande de subven­
tion sont disponibles au E-105.

de cette journée en vendant des
macarons aux personnes circulant à
l'UQAR, au prix de 1 $ chacun.

Si intéressé-e, vous adresser à
Henriette Lauzier, local 0-108.

Garderie populaire

Activités de financement
La Garderie populaire de Ri-

uski org81ise deux activités de
fin~ement pour la con.struction
d'une garderie sur le campus de
l'lJQAR.

La Garderie propose d'abord un
grand défilé de mode printemps-été
1987. Le tout BUra lieu le sanedi
14 • ars , Il l'Atrium de l' UQAR , à
co pter de 18 h, à l'occasion d'un
soup r bttnttfic. Le tout est or­
g i -.4 en collaboration avec le
Salon de coiffure Paul Morris, le
S on de coiffure St-Germain, la
Cave de beauté, l'Université du

Québec à Rimouski ainsi que les
Boutiques Huguette St-Laurent,
tlégance et jeune homme de Robert
Sénéchal.

Les cartes pour cette soirée
incluant le souper (salade, ros­
bif, vin, gAteau St-Honoré et
accompagnements) et le défilé sont
déjà en vente dans les différentes
boutiques impliquées et à la Coop
de l'UQAR au prix de 12 $. De
nombreux prix de présence seront
attribués parmi les personnes pré­
sentes.

0' autre part, la direction et
le personnel de la Brasserie Mousk
Brau-Haus vous invitent à un sou­
per bénéfice mettant en vedette
l'excellent Miville Beaulieu.

Venez en grand nombre déguster
une délicieuse fondue chinoise
dans une ambiance tout à fait spé­
ciale, mercredi le 18 mars à 18 h.
Vous pouvez déjà vous procurer les
cartes d'entrée aJ coat de 10 $ à
la Mousk Brau-Haus et à la Garde­
rie populaire de Rimouski
(722-4644).



Exposition à l'UQAR

La Bible dans IIHistoire

Durant tout le rois de mars ,
dans les cinq vitrines de la mez­
zanine de l' UQAR, il est possible
de voir une exposition sur la
Bible dans l'Histoire. C'est le
Module des sciences religieuses de
l'Université qui a eu liinitiative
de cette activité, grâce en parti­
culier aux professeurs Jean-Yves
Thériault et René Desrosiers. La
Bibliothèque de l' UQAR, la Corpo­
ration du Grand Séminaire et la
librairie du Centre de pastorale
de Rimouski ont collaboré à la
réalisation de cette activité.

L'exposition donne une idée de
la variété des traductions et édi­
tions de la Bible, et montre com­
ment la Bible s'est composée à
travers l'Histoire. Mentionnons
que la langue originale de l'An­
cien Testanent était l'hébreu, et
celle du Nouveau Testament, le
grec. A travers les siècles, les
traductions se sont multipliées.
On retrouve dans l'exposition des

UQAR

Projet de certificat
en études pastorales

versions lat ines, grecques et hé­
braïques de la Bible, mais aussi
une Bible de Luther (en allemand)
et d'autres en français. Certai­
nes Bibles méritent d'être vues
pour l'originalité de leur reliure
ou pour la présentation graphique.
Entre autres, il est intéressant
de voir une Bible qui date de
1657, ayant ~partenue à Ernest
Hello.

Les cinq vitrines ont chacune
un thème: Éditions 'de la Bible;
Jalons d'histoire biblique; Tradi­
tions pauliniennes; Jésus * et les
Évangiles; Versions de la Bible.

La Bible est l'une des publica­
tions qui ont été les plus lues et
diffusées dans le monde. Quelques
versions anciennes et contemporai­
nes sont présentement réunies à
l 'UQAR • Toutes les personnes in­
téressées peuvent venir voir cette
exposition. C'est gratuit.

Professionnel-le-s

Sessions
de formation

D'ici la mi-mai, le Regroupe­
ment des professionnel-le-s de
l'UQAR souhaite offrir à ses mem­
bres trois sessions de formation
qui porteront sur l'initiation au
logiciel de traitement de texte
Word Perfect, sur les technologies
modernes de recherche à la biblio­
thèque et sur les systèmes d' in­
formation et les bases de don­
nées.

En février, une session de for­
mation sur le travail individuel
et deux sessions sur le travail en
équipe ont réuni près d'une ving­
taine de professionnel-le-s de
l'UQAR. Ces sessions, organisées
par le Regroupement, auront permis
aux professionnel-le-s partici­
pants une évaluation de leurs pra­
tiques quotidiennes et une acqui­
sition de connaissances théoriques
et techniques nouvelles dans ces
domaines. Monsieur Michel For­
tier, professeur au Département
d'économie et de gestion, était le
spécialiste invité.

Pour plus. de détails, vous êtes
priés de communiquer avec Daniel
Desjardins, coordonnateur du Re-
groupement, au 724-1543.
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A compter de 1988, le Module
des sciences religieuses de l'UQAR
a l'intention d'offrir un nouveau
certi ficat de premier · cycle en
études pastorales. Ce programme
serait décentralisé sur tout le
territoire desservi par l'UQAR.

"Depuis 1971, l'UQAR offre ré­
gulièrement des cours à caractère
pastoral, signale M. Rodrigue Bé­
langer, professeur et directeur du
Module. La demande pour ce genre
de cours s'affirme sous des formes
et des modèles de plus en plus di­
versifiés. Le diocèse de Rimouski
offre déjà un progranme de forma-
tion à des fins pastorales, mais
les gens rejoints par ce programme
désireraient prolonger dans un
programme universitaire."

Les besoins se font nombreux
tant dans le secteur de la pasto­
rale paroissiale, scolaire ou hos­
pi t'al ière que dans d' aut res sec­
teurs. L'approche du programme
serai t cent rée sur l' idée de "mis-

sion" et se développerait autour
des quatre axes de l'activité pas­
torale: fraternité, foi, célébra­
tion, engagement.

Mentionnons que le Département
des sciences religieuses de l'UQAR
dispense déjà des programmes de
baccalauréat en théologie et en
enseignement des sciences reli­
gieuses, ainsi que des certificats
en sciences religieuses et en édu­
cat ion morale.

Galerie - UQAR
La Galerie-UQAR présente, du 9

au 13 mars, une exposition d 'oeu­
vres faites à l'aérographie par
différents graphistes créateurs du
Québec.

Monsieur Jean-Louis Martin, de
Montréal, spécialiste en aérogra­
phie, sera à l'UQAR durant la fin
de semaine du 13 mars. Il y aura

Dès septembre prochain, il sera
possible de suivre en soirée cer­
tains cours à 1 mattrise en déve­
loppement région 1. En effet,
deux activités par session (une
obligatoire et une optionnelle)
seront offertes les soirs de se­
maine, facilitant ainsi la possi­
bilité d'entreprendre des études à
temps partiel. Le comité de pro­
gramme de la maîtrise en a décidé
ainsi dernièrement.

également un reportage sur l'aéro­
graphie avec Luc-Bernard Duquette,
professeur à l'UQAR, à l'émission
Télex-Arts de Radio-Canada , \ le
lundi 9 mars.

Heures d 'ouverture de la Gale­
rie: de 13 h à 16 h , du lundi au
vendredi.
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Guide méthodologique
d'implantation de la
bureautique
Une source utile d'infor­
mation sur l'utilisation
des micro-ordinateurs,
les systèmes de traite­
ment de texte, le cour­
rier et le classement
électroniques, etc.
Ministère des
Communications
1987. 331 pages
EOQ 23094-6

39,95 $

Méthode autodidacte
pour l'apprentissage
du logiciel
SAMNA WORD III
Conçu spécialement
pour les micro­
ordinateurs, d'une sou­
plesse et d'une polyva­
lence peu communes, le
logiciel de traitement de
texte Samna Word III
s'est rapidement imposé
dans nombre d'entrepri­
ses des secteurs privé et
public.
Régie de l'assurance
automobile du Québec
1986, 216 pages
EOQ 23093-8

29,95 $

=---:.

Nombre maXimum d'équipes: 20. Premier arrivé, pre­
l r servi.

Horaire: De 16 h 15 à 22 h au gymnase.

Thème du Festival: La soirée du pyjama.

Règle nts: Inscriptiqn dans le niveau (A) compéti­
fi f ou le niveau (B) récréati r. 6 à B joueurs­
euses. Minimum de deux filles. Autres règlements:
ligue de volleyball du mardi soir.

Le mardi 17 mars

Coot d;in§cription: 15 $/équipe, mixte. Payable au
moment de l'inscription.

Le 17 mars aura lieu ~ l'UQAR la 15e édition du
Festival de volleyvall.

Date limite d'inscription: Le vendredi 13 mars ~

17 h, su local [-105.3 (Claude Dionne).

Soirée sociale: Au Baromètre (E-120) à compter de
21 h JO. Petit goOter servi à 22 h 30. Une bière
pression gratuite (plus 0,25~ pour les frais de ser­
vice). Musique, danse. Résultats cumulatifs. Prix
de présence.

Commanditaires de l'événement: Coop étudiante de
l 'UQAR, Distributeurs associés (Plaza Arthur-Buies)
et les Services à la communauté.

Forme de tournoi: Chaque équipe joue trois parties
de 20 ou 25 minutes, selon le nombre d'équipes ins­
crites. Les deux équipes de chaque niveau qui ont
accumult! le plus de victoires et par le fait même
les meilleurs quotients feront les frais de la fina­
le.

APL * PLUS / PC
- Une introduction
Enfin! Un ouvrage qui
propose, de façon prati­
que et concrète, à l'aide
d'exercices puisant
autant dans les jeux que
dans la programmation
commerciale , une initia­
tion méthodique à la
programmation avec
APL.
Ministère des
Communications
1986, 296 pages et
une disquette
d'accompagnement
EOQ 23007-8

26,95 $

En vente dans nos librairies,
chez nos concessionnaires,
par commande postale et
chez votre libraire habituel.
Les Publications du Québec
C.P. 1005
Québec (Québec)
G1K 7B5

J e4n CoMt.a.rt.U,ne.au. c: Yva.n Va.g e.ruU.-6 pJti.6e..n­
t~nt un~ ~xpo~ilion duo, qLÛ auJta Uw à. .ta
Ga1.lli~ B~naJtd LaJtoc..que. (1 86, JUte. NoUe.- Va.me.
E.6t) du 8 au. 15 maJt-6. Ce.tt.e. e.xp0.6ilion pe.Jt­
me.ttJr..a de. mi..w-x 6aiJte. c..onrz.aitJr.~ deu»: aJltMte..6
d~ La. Gaillie., e.n pJtue..ntant une. vingta),ne.
d' owvJt~ de. ch.a.c..un d' zux , Québec DO

DO
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Une "Journée UQAR" a eu lieu à
Matane le vendredi 20 février der­
nier. Plusieurs invités de mar-
que, des diplômés de l'UQAR, des
ch argés de cours, des professeurs
ainsi que des représentants de
l'administration de l'Université
participaient à cette rencontre
anicale, qui se déroulait à l' Hô­
tel de ville de Matane, en présen­
ce du maire de la ville, monsieur
Maurice Gauthier.

Les objectifs de cette activité
spéciale sont d'accentuer la visi­
bilité de l'Université dans les
diverses parties de son territoire
et de développer un sentiment
d'appartenance pour les diplômés
qui ont suivi des cours donnés par
l'UQAR en région. Matane est la
première ville où une Journée UQAR
est organisée; al cours des pro­
chaines sessions, il est prévu que
d'autres villes reçoivent la même
attention, notamment Gaspé l' au­
tomne prochain.

PJlemiue. Jtangie.: L~e. AUaJtd., Guy ChaJlut, GuynUte. Ga­
gnon e.t MLtUUe. Lavo-ie.. Vw.x-ième. Jta.ngie.: .te. Jle.ctWJl Guy
MM~.ic..otte., uest»« TUJr..c..otte., Gil.1..~ #Uchaud, E~the.Jr.. eus,
d le. maiJte. de. Ma.ta.ne., MauJt.ic..e. Gan-tJu..e.Jl.

Mentionnons que le Bureau ré­
gional de Matane couvre les sec­
teurs de Ste-Anne-des-Monts, Amqui
et Matane. Des représentants so­
cio-économiques et des diplômés
provenant de ces trois secteurs
avaient été conviés.

"Depuis 1979, plus de 500 di­
plômes de premier cycle (baccalau­
réat et certificat) ont été émis
par l'UQAR via le bureau régional
de Matane, à des étudiants à temps
partiel", rappelle Jacques D'As­
tous, agent de liaison au bureau
de l' UQAR à Mat ane , Environ 120
de ces diplômes ont été décernés
de juin 1985 à décembre 1986. Les
programmes offerts vont des scien­
ces de l'administration aux scien­
ces de l'éducation, en passant par
les sciences de la santé, l'anima­
tion, les sciences religieuses,
l'enseignement du français, etc.

Jacques D' Astous ët ait respon­
sable de l'organisation de cette
activité, en collaboration avec
Henriette Lauzier, agente de rela­
tions publiques à l'UQAR.

Mentions d'honneur

Au cours de cette activité à
Matane, sept diplômés de l 'UQAR
ont reçu une mention d'honneur,
pour s'être signalés d'une façon

ou d'une autre par leur progres­
sion professionnelle ou leur im­
plication sociale.

Ces personnes sont Guy Charest,
Nestor Turcotte, Mireille Lavoie,
Lise Allard et Guynette Gagnon, de
Matane; Esther Otis, de Sainte­
Félicité; et Gilles Michaud, d'Am­
qui.

• Lise Allard a terminé deux cer­
ti ficats à l' UQAR: en andragogie
et en animation des petits grou­
pes. Elle est très impliquée .dans
des actions communautaires en fa­
veur de la cause des femmes. Elle
a travaillé par exemple à la mise
sur pied de "la Gigogne", une
maison de transition et d'héberge­
ment pour femmes et enfants victi­
mes de violence. Elle a oeuvré
aussi à la réalisation d'un pro­
gramme de formation en alphabéti­
sation-conscientisation pour la
clientèle de la Gigogne, à la
création d'un groupe d'entraide
pour de jeunes mères célibataires,
et · à l'implant at ion d'une maison
d'entraide et d'intervention en
santé mentale, "Le Marigot".

• Guy Charest a obtenu deux cer­
tificats, en andragogie et en ani­
mation des petits groupes, et il
en a entrepris un troisième, en
gestion des ressources humaines.
lIse dist ingue par la gr ande di-

versité de ses implications socia­
les, dans des organismes comme:
la Maison des jeunes de Matane, la
Corporation Action-Travail de Ma­
tane, le Sommet québécois de la
jeunesse, la Société Clé de Mata­
ne, le CLSC de Mat e, et le Re­
lais Jeune-Est.

• Guynette Gagnon est d.ipIômée
au certificat en gestion des res­
sources humaines et al certi ficat
en administration. Elle a de plus
entrepris d'autres études à
l 'WAR, au baccalauréat en admi­
nistration et au certificat en
gestion informatisée. Elle se
distingue par la progression re­
marquable de sa carrière profes-
sionnelle suite à l'obtention de
diplômes universitaires. Débutant
à un poste de secrétaire de direc­
tion au Cégep de Matane, elle a
été successivement technicienne en
administration, agente de gestion '
du personnel et directrice du per­
sonnel par intérim, dans cette
même institution.

• Mireille Lavoie possède un cer­
tificat en animation des petits
groupes. Elle se distingue par sa
disponibilité comme bénévole en
tant que ·coor donnat r i ce de la fon­
dation de l 'Hôpital de Matane et
au sein de divers organismes spor-

(suite à la page 8)
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Du 18 mai al 26 juin prochain

Accueillez des Anglophones chez vous...

GUERRIER DE rÉMERGENCE
comptable en management accrédité

L'(cole d'été de langue fran­
çaise de l'UQAR fait appel à la
population rimouskoise pour héber­
ger ses étudiant-e-s. Environ 180
Anglophones, .pour la plupart dans
la vingtaine et domiciliés dans
les provinces de l'ouest canadien,
viendront chez nous. Ils veulent
apprendre le français et vivre une
expërIence culturelle québécoise.
L'h~bergement dans les familles
complètera la programmation des
cours t des ~tivités.

La ville de Rimouski constitue
lM'l milieu des plus favorables à
l'apprentissage du français. Sa
dimension, son caractère culturel
presque entièrement francophone et
l'hospitalité reconnue des gens
favorisent l'intégration au milieu
et stimulent l'apprentissage de la
langue parlée.

L'accueil dans les familles
contribue pour LI1e large part li la
e,Jalité du programme d'immersion.
Les cOIIIMentaires des étudiants de
l' ",e dernière ont confirmé
l'import.-.ce des contacts et des

échanges des étudiants avec leurs
familles d'accueil. Celles-ci ont
un rô Ie fondement al li jouer afin
de rendre agréable le séjour des
~tudiants et cie leur communiquer
le goQt de connaître notre région,
notre façon de vivre, et globale­
ment, notre culture.

Les familles-hOtes retireront
de nombreux avantages. Elles vi­
vront une riche expérience humaine
par l'échange avec un Canaclien
anglophone durant six semaines.
Elles auront contribué li promou­
voir et li développer le français
al Canada. De plus, notre région
sera connue et appréciée, et ces
stagiaires en parleront sarement
dans leur entourage. Cet outil de
promotion régional apportera des
retombées économiques pour l' ave­
nir.

Les personnes intéressées li ac­
cueillir des étudiants recevront
lIle rémunération (65 $/semaine/
étudiant). Ce montant comprend
les couchers et un cert ain nombre
de repas. Un représentant de

L'Ecole d'été visitera chaque fa­
mille qui manifestera son inté­
rêt.

Notez qu'un système de trans­
port ·sera organisé pour véhiculer
les étudiants qui seront hébergés
dans les familles les plus éloi­
gnées.

Pour recevoir des informations
supplémentaires, veuillez contac­
ter Louise Jodoin au numéro
724-1494.

(suite de la page 7)
Journée UQAR à Matane

tifs (station de ski Mont-Castor,
clubs de gol f , de curling et de
nage synchronisée).

• Gilles Michaud a obtenu un cer­
tif1cat en an1mation des petits
groupes et il fait présentement un
certificat en administration. Il
se fait remarquer dans la Vallée
de la Matapédia par ses activités
visant l'intégration des jeunes
sans emploi au marché du travail.
Il a travaillé au programme de
Formation préparatoire à l'emploi,
pour la Commission scolaire de la
Vallée, et à la mise sur pied d'un
projet Action-Forêt Jeunesse, qui
propose à des jeunes sans emploi
une alternance entre la formation
et le travail en forêt.

• Esther Otis possède un certifi­
cat en nursing communautaire et
elle a entrepris un programme de
baccalauréat en sciences infirmiè­
res. Débutant comme infirmière à
l 'Hôpital de Matane, elle a été
successivement, dans cet ét ablis-
sement, coordonnatrice de nuit et
infirmière-chef en gestion d'unité
de soins de jour.

• Nestor Turcotte est diplOmé au
baccalauréat en théologie à l'UQAR
et il a ensuite fait une mattrise
en philosophie à l'Université La­
val. On lui a remis une mention
d'honneur pour la dimension inter­
nationale de son ect i.on sociale:
en 1984, il lance une souscription
pour l'aide à l'enfance en Haïti;
12 500 $ sont . recueillis. En
1986, il ent reprend des démarches
auprès de l'ACDI pour la construc­
tion d'une école primaire en
Haïti.



Le programme

"Bourses d'excellence de l'UQAR''

L'implantation des principes de déplacement sécuritaire
des bénéficiaires

Les entreprises, associations
ou organismes de la région sont
invités à contribuer au programme
de "bourses d'excellence" de
l'Université du Québec à Rimouski,
pour l'année 1987.

Pareillement, les étudiants de
la région qui fréquentent un Col­
lège et qui ont l'intention d'en­
treprendre des études universitai­
res à l'UQAR en septembre 1987
sont invités à s'inscrire au pro­
gramme.

Ce progranme de bourses d'ex­
cellence vise à encourager les
étudiants ayant un bon dossier
scolaire au niveau collégial à
entreprendre des études universi­
taires à Rimouski. Il vise aussi
à garder dans la région nos ta­
lents les plus prometteurs.

L'accueil réservé à ce program­
me à l'automne 1986, année de lan-
cement du programme, a incité les
organisateurs à continuer en 1987.
Ceux-ci espèrent attribuer environ
75 bourses d'excellence.

Les caractéristiques

Les bourses d'excellence de
l'UQAR sont des bourses d'entrée à
l'Université. D'une valeur de
500 $, elles sont attribuées en
fonction de la qualité du dossier
d'admission des candidat-e-s. Les
donateurs-trices peuvent orienter
l'attribution de ces bourses en
fonction du choix du programme
d'études des candidats à l 'UQAR,
ou selon le collège ou la région
de provenance des candidats.

tes programmes d'études éligi­
bles au programme de bourses sont:
Adaptation scolaire et sociale,
Administration, Biologie, Chimie,
Économique, Éducation au présco­
laire et enseignement au primaire,
Études françaises, Géographie,
Histoire, Mathématique-informati­
que, Physique, Sciences infirmiè­
res, Sociologie et enfin, Théolo­
gie et sciences religieuses.

Les donateurs-trices

Les donateurs-trices au pro­
gramme "Bourses d'excellence de
l'UQAR" peuvent être des associa­
tions, des entreprises ou des or-

ganismes exerçant une partie ou la
totalité de leurs activités dans
l'Est-du-Québec ou sur la COte­
Nord. Les personnes physiques
résidant dans la région ou ayant
déjà résidé dans cette région peu­
vent également offrir ùne ou plu­
sieurs bourses d'excellence, seu­
les ou en associ at ion avec d' au­
tres personnes physiques. La pé­
riode de sollicitation se termine
le 1er septembre 1987.

Une contribution au programme
"Bourses d'excellence de l'UQAR"
est déductible en vertu de la loi
de l'impOt. Un reçu officiel sera
émis à cet effet.

La remise de bourses

Une cérémonie publique de remi­
se de bourses aura lieu en novem-

Séminaire

Le 2 mars dernier, le CIRAST
(Centre d'intervention et de re­
cherche pour l'amélioration des
situations de travail) organisait
à l'UQAR un séminaire sur "L' im­
plantation et le suivi des princi­
pes de déplacement sécuritaire des
bénéficiaires dans les établisse­
ments du réseau des Affaires so­
ciales".

Au delà du rappel des principes
sous-jacents à ce programme de
formation, le séminaire visait
surtout à mieux identifier les
obstacles de nature matérielle,
spatiale et organisationnelle à
maîtriser pour une mise en oeuvre
plus efficace de tels programmes.
Les nombreux échanges entre les
quelques trente participants ont
par ailleurs permis de mettre en
lumière la pertinence d'une analy-

bre 1987 en présence des bour­
siers-ères et des donateurs-trices
ou de leurs représentant-e-s. Les
noms des boursiers-ères et des
donateurs-trices seront par la
suite publiés dans les principaux
médias de l'Est-du-Québec et de la
COte-Nord.

Le développement de l'excellen­
ce peut prendre plusieurs formes.
Nous vous proposons d'y contribuer
en donnant généreusement au pro­
gramme ''Les bourses d'excellence
de l'UQAR". Vous aiderez ainsi
des étudiant-e-s prometteurs-euses
à entreprendre avec succès leurs
études universitaires li l'Univer­
sité du Québec à Rimouski.

Pour plus de détails, composer
724-1425 ou écrivez à:

Bourses d'excellence de l'UQAR
Université du Québec à Rimouski
Local D-1OB.1
300, avenue des Ursulines
Rimouski (Québec)
G5L 3A1

Vous pouvez aussi vous adresser
à l'un ou l'autre des bureaux ré­
gionaux de l'UQAR.

se globale des contraintes s'exer­
çant dans les situations de tra­
vail vécues par le personnel soi­
gnant, pour faciliter l' implanta­
tion et le suivi de ces program­
mes. Louise Morissette, conseil­
lère de l'Association pour la san­
té et la sécurité du travail, sec­
teur Affaires sociales, et Marie
St-Vincent, chercheure li l' Insrr:­
tut de recherche en santé et sécu-
rité du travail, étaient les deux
principales personnes-ressources
lors de ce séminaire, auquel ont
également participé tdouard Ri-
chard, professeur ergonomiste de
~versité de Lyon III, Jean­
Pierre Roger, directeur du CIRAST
et Mario Vigneault, ergonomiste et
professeur en santé et sécurité du
travail de l 'UQAR.
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Bourses
d'études supérieures

L~ V~~ct~ du T~~ Royal a Rimo~ki, mon­
.6i~ SUg~ Buciu, a JlenU..6 un~ boUMe. de.
SOO $ amOMi~ LouL6 Bouc.heJt, d~ Mo~-JoU,

ét.u.cU.a.nt. à .la.~e. en oc&nogJr.aplUe..

La boUM~ PMc.a.i PaJle.nt, d'un montant. de.
soo $, a Ûq, JlenU..6e. a ma.da.me. MaJUe.-fJutnce.
FoJtLin, de: S~-fa.biw, ét.u.cU.a.nt.fL à. Li rntÛt.Jr.L6~

en é:thiqu~. LfL Jle.ct~ G~ MM.6ic.ottfL ou. a
JlenU..6 c.e.t.te. bouxs«. Mon.6.<.~ MM.6'<'C.O.ttfL en a
pJlo6lil pOU}(. .6ou.Ugnu que. c.e..-6 JlenU..6e.-6 de.
bOUMe...6 à du ét.u.cU.a.nt-fL-.6 C.OMti.tu.fLnt un
.6ouLi..~n 6inanuu d moJul.l Qu'il ne. 6a.ut pM
nigUgu. .

La. nouv~e. pJluidW.~ de. t.' M.6oc.io.;t,ion de..-6
diplômi-e.-.6 d~ l'UQAR, madame. Joc~ne. P~e.­

JLin, a pJl~e.nt.i, au nom de. .t'A.6..6ocA..at1on, une.
bOUJt.6fL dfL 500 $ à mOMi~ Via.nn~ Gai1ant,
de. Bic, Uu.cU.a.nt à. fu ~e. e..n Uudu :tU.­
~Vr.a.Lte..-6 •

La boUJt,6e. Loiüs -MaJUe.. Lauz"te..Jl, d' unfL va1.e..uJl
de. 5000 $, a iti d~ce..Jln~e.. c.e.t.te.. annie.. à mon­
.6"te..uJl B<VtnaJtd TU.6"t(LJl , de: Mont -J oU, Uu.cU.a.n:t
au. dodoJutt e.n oclanogJtdphie.. La bOUMfL a
Ué. JtenU..6e pM monA-te..uJl GeOJt~u, V~e.au., de
l' INRS-oc.uno.iog"te.., au. nome.. ma.rne. RUa.
Lauz.ie..Jl•
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